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Avant-propos


Depuis la version 1.7, PrestaShop a commencé sa migration d’un noyau Legacy vers un bundle Symfony, ce qui a entraîné de nombreux changements pour les développeurs en matière de maintenance et de développement de modules. Cet ouvrage a pour vocation de vous accompagner pour mieux comprendre et apprivoiser ces nouveautés tout en respectant les bonnes pratiques de développement.

Ses seize chapitres sont regroupés en trois parties, chacune pouvant être lue indépendamment. N’hésitez pas à aller directement au contenu dont vous avez besoin ; il n’y a pas de règle imposée ! Il est cependant préférable de tout lire si vous voulez avoir une vue d’ensemble du système.

La première partie explique comment le noyau Legacy et le nouveau noyau basé sur Symfony fonctionnent ensemble, et présente les principaux composants de PrestaShop. Nous utilisons de nombreuses analyses basées sur de la rétro-ingénierie. Même si cela paraîtra parfois difficile, l’idée générale est de montrer comment et où chercher dans les objets du noyau afin de pouvoir trouver des réponses à certaines interrogations et aller plus loin dans la maîtrise du code.

La deuxième partie explique comment créer différents types de modules, avec de nombreux exemples pratiques. Cette approche volontairement très pratique nous permettra de répondre à la plupart de nos demandes quotidiennes, des plus simples comme l’affichage d’un simple « Hello World ! » aux plus complexes comme la création d’un module de blog complet. De plus, les modules de livraison et de solutions de paiement sont également largement décrits.

La troisième partie fournit les bonnes pratiques et décrit les solutions pour personnaliser les aspects graphiques et esthétiques de votre boutique PrestaShop : depuis la création de thèmes enfants jusqu’à la compilation à l’aide de Webpack, en passant par la surcharge des modèles de modules et des assets CSS et JavaScript.

Comme vous pouvez le constater, de nombreux composants de PrestaShop sont étudiés dans ce livre. Mais notre approche se veut spécifique : au lieu de nous contenter d’effectuer un listing des fonctionnalités générales, nous abordons les différents éléments en restant très proches du code et des besoins concrets du développeur. L’objectif principal est bien de fournir une approche pratique avec des exemples, ce qui manque cruellement sur le web ou dans d’autres canaux d’information disponibles.

J’espère que vous apprécierez votre voyage dans le monde du développement PrestaShop et que ce livre deviendra une boîte à outils utile !



[image: image] À qui s’adresse ce livre ?


Si vous êtes développeur PHP, que vous utilisez déjà PrestaShop et souhaitez en savoir plus sur ce CMS ou résoudre les problèmes quotidiens des e-commerçants en créant des modules professionnels, en tant qu’agence web ou en freelance, c’est à vous que ce livre se destine.

Ce livre est également l’outil indispensable aux développeurs de modules qui souhaitent migrer de l’ancien environnement Legacy vers Symfony, ainsi qu’aux développeurs Magento ou WooCommerce qui pourront l’utiliser comme un outil de comparaison et de transition vers PrestaShop.




[image: image] Comment profiter au mieux de cet ouvrage ?


Pour bien comprendre le contenu de ce livre et en tirer profit, vous devrez être un développeur PHP de niveau intermédiaire, disposer des connaissances de base sur le framework PHP Symfony et savoir utiliser PrestaShop et son espace d’administration. Vous aurez également besoin d’une installation de PrestaShop versions 1.7.x ou 8.x, fonctionnelle et accessible. Tous les exemples de code ont été testés avec PrestaShop 1.7.8.8 et 8.1.

Si vous consultez la version numérique de ce livre, il est conseillé de saisir vous-même le code ou d’y accéder depuis le dépôt GitHub du livre disponible à cette adresse : https://github.com/PacktPublishing/Practical-Module-Development-for-Prestashop-8 ; cela vous évitera les erreurs potentielles liées au copier-coller du code.
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PARTIE 1


Structure du code et fonctionnement de PrestaShop





La maîtrise des mécanismes de PrestaShop est nécessaire à une bonne compréhension de l’intégration des modules dans le système. Dans cette première partie, nous expliquerons la structuration des données et présenterons l’architecture de l’ensemble du système, depuis les contrôleurs du front-office à ceux du back-office (migrés sur Symfony ou non). Ensuite, nous apprendrons comment fonctionnent les hooks et comment ils permettent, via les modules, de personnaliser et d’améliorer le CMS. Enfin, nous découvrirons les thèmes, qui définissent l’apparence graphique du front-office.













1 Aperçu rapide de PrestaShop




Objectifs


Une fois PrestaShop installé et utilisable, faisons un tour rapide de ce système structuré, tout comme pour d’autres systèmes de gestion de contenu (CMS) tels que WordPress, en deux parties : une partie publique ouverte et visible de tous les visiteurs de votre site web, nommée « front-office » (FO) ; et une partie privée, accessible uniquement par le(s) gestionnaire(s) du site avec une authentification par email et mot de passe, appelée « back-office » (BO).

Dans ce chapitre, nous ferons un tour rapide du système, de la base de données aux conceptions du FO et du BO. Après l’avoir lu, vous saurez comment la base de données est construite, quels sont les types de tables, et comment le noyau gère et manipule les entités. Vous disposerez d’un niveau élevé de compréhension de la structuration MVC des pages FO et BO, et de la méthodologie utilisée pour la migration des pages du BO depuis l’ancien noyau vers le nouveau basé sur le framework Symfony.




[image: image] Sommaire


	1. Le modèle de données : où et comment sont-elles stockées et agencées

	2. Les classes du noyau : fonctionnement du modèle de développement MVC






[image: image] Prérequis

Afin de mener à bien votre exploration de l’environnement technique PrestaShop et comprendre comment tout s’articule, vous aurez besoin des outils suivants :

✓ phpMyAdmin, Adminer ou tout autre client MySQL ;

✓ un éditeur de code PHP de votre choix (VSCode ou PHPStorm par exemple) ;

✓ un client (Secure) File Transfer Protocol ((S)FTP) pour accéder aux fichiers de votre site PrestaShop (seulement si vous travaillez sur un site hébergé à distance, et non sur un serveur PHP local).




[image: image]

Si vous avez besoin de plus d’informations sur l’installation de PrestaShop, un guide est disponible ici : https://devdocs.prestashop-project.org/1.7/basics/installation/





[image: image] 1. LE MODÈLE DE DONNÉES : OÙ ET COMMENT SONT-ELLES STOCKÉES ET AGENCÉES


Commençons notre exploration de PrestaShop en étudiant le volet de gestion des données. Pour rappel, par « données » nous désignons toutes les informations nécessaires au système et stockées sur le serveur telles que : les données des produits, les coordonnées des clients, les données de commandes, les informations sur les catégories de produits, les paramètres du gestionnaire, etc. Toutes ces données sont stockées sur une base de données MySQL localisée sur un serveur (distant ou colocalisé avec le serveur web hébergeant le site marchand). Il est fort probable que vous soyez déjà au courant de cela, étant donné que l’assistant d’installation de PrestaShop vous a demandé les coordonnées d’une base de données MySQL.

Parcourons maintenant nos données afin de nous faire une meilleure idée de comment cela fonctionne concrètement.



1.1 Exploration des données


Pour démarrer notre immersion dans la base de données de PrestaShop, suivez les étapes suivantes :


	1) Connectez-vous à la base de données MySQL hébergeant vos données à l’aide de votre client préféré (PhpMyAdmin par exemple).


	2) Affichez la liste des tables disponibles.




Vous trouverez alors la liste des tables avec les conventions de nomenclature suivantes.

✓ préfixe_nomdelentité (ps_cms et ps_access par exemple) : toutes les entités contenant des données non traduisibles sont stockées dans des tables avec un nom en préfixe_nomdelentité, sans restriction particulière sur le nombre de colonnes. La première colonne de chacune de ces tables est toujours l’identifiant unique (ID) de chaque ligne, et son nom suit toujours le même modèle : id_nomdelentité. Ceci est utilisé pour matérialiser les relations avec d’autres entités et faciliter la gestion des données.

✓ préfixe_nomdelentité_lang (ps_cms_lang et ps_carrier_lang par exemple) : toutes les entités contenant des données traduites sont stockées dans des tables avec un nom en préfixe_nomdelentité_lang. On les nomme « tables de traduction » car elles permettent de proposer des textes traduits aux utilisateurs. Ces entités sont reliées par une relation many-to-many avec l’entité correspondante dont la table est nommée en préfixe_nomdelentité ainsi qu’avec la table nommée préfixe_lang qui elle-même contient la liste des langues prises en charge par la boutique PrestaShop courante. Ces relations sont toujours matérialisées dans la table préfixe_nomdelentité_lang par la présence de deux colonnes nommées id_nomdelentité (pour la relation avec la table préfixe_nomdelentité) et id_lang (pour celle avec la table préfixe_lang). Ces tables de traduction sont bien sûr facultatives et n’ont de raison d’être que si et seulement si vous avez du texte en rapport avec l’entité à traduire.

✓ préfixe_nomdelentité_shop (ps_cms_shop et ps_product_shop par exemple) : comme vous devez certainement le savoir, PrestaShop possède un mode « multi-boutique » qui permet la gestion de plusieurs vitrines en ligne à partir des mêmes données d’inventaire de clientèle. Par conséquent, les entités présentant des données dépendantes du mode multi-boutique sont stockées dans des tables avec un nom en préfixe_nomdelentité_shop. Ces entités sont liées par une relation many-to-many avec les tables correspondantes nommées préfixe_nomdelentité et préfixe_shop. Exactement de la même manière que les entités traduites, vous trouverez dans ces tables les deux colonnes id_nomdelentité (pour la relation avec la table préfixe_nomdelentité) et id_shop (pour celle avec la table préfixe_shop). Si l’entité n’est pas multi-boutique, alors cette table n’aura pas lieu d’exister.



Que signifient les notations préfixe_ et nomdelentité ?


Durant l’installation de PrestaShop via l’assistant, il vous a été demandé dans la saisie des coordonnés de la base de données de choisir un préfixe pour précéder tous les noms de tables de votre base de données (ps est proposé par défaut), c’est à lui que notre notation préfixe_ fait référence. Son but est de garantir l’unicité des noms de tables si vous veniez à installer un autre PrestaShop sur la même base de données (vous devriez alors par conséquent définir un préfixe différent pour chaque PrestaShop colocalisé). Dans la suite de cet ouvrage nous partirons du postulat que le préfixe retenu est ps.

La notation nomdelentité correspond quant à elle au nom de notre entité. Par exemple, pour l’entité représentant les produits et appelée Product, nous utiliserons product comme nomdelentité, ce qui nous mènera à stocker les données correspondantes dans une table ps_ product de la base de données ! Notons que la convention snake case est ici appliquée, préfixe et nom de l’entité étant écrits en minuscules et séparés par un tiret bas.






1.2 Analyse de l’entité Contact


L’entité Contact contient toutes les informations concernant les destinataires des demandes de contact effectuées via la page « Contactez-nous » de notre boutique. Même s’il n’y a pas de limitations dans le nombre de destinataires, il est d’usage qu’il n’y en ait que deux : un contact technique et un contact SAV.



Un exemple valant plus que mille explications, explorons ensemble l’entité Contact en rétro-ingénierie pour découvrir comment cette entité est matérialisée dans la base de données. En listant les tables de la base de données, et en considérant que notre préfixe est ps_, nous retrouvons trois tables correspondant à l’entité Contact :


[image: image] La table ps_contact


Tableau 1.1 – La table ps_contact









	
Nom du champ


	
Type


	
Autres informations





	
id_contact


	
Int(10)


	
Auto_increment





	
email


	
Varchar(255)


	



	
customer_service


	
TinyInt(1)


	



	
position


	
TinyInt(2)


	





Cette table contient tous les champs universels et non traduisibles concernant les informations des destinataires des demandes de contacts clients : l’adresse email, un drapeau (true=1/false=0) pour qualifier le contact (d’opérateur de service client ou non) et la position pour permettre d’ordonner l’affichage dans le formulaire contact. Pour rappel, vous trouverez toujours le champ index qui suit la convention de nomenclature suivante : id_nomdelentité. Il s’auto-incrémente et représente la clé primaire. En effet, il nous permettra d’identifier et manipuler les lignes aisément. Il est aussi obligatoire si cette entité a des relations many-to-one avec d’autres.


[image: image] La table ps_contact_lang


Tableau 1.2 – La table ps_contact_lang









	
Nom du champ


	
Type


	
Autres informations





	
id_contact


	
Int(10)


	



	
id_lang


	
Int(10)


	



	
name


	
Varchar(255)


	



	
description


	
Text


	





Cette table contient toutes les données à traduire, sa vocation est de fournir le contenu traduit au système en fonction de la langue courante. Dans le cas de l’entité Contact, il n’y a que deux champs à traduire : le champ name qui représente la désignation du destinataire des demandes de contact, et le champ description qui permet d’expliciter le rôle de ce dernier.

Cette table matérialise la relation entre ps_contact et ps_lang, elle pourra contenir des traductions en plusieurs langues pour chaque contact. La colonne id_contact est utilisée pour relier chaque ligne de traduction à son contact destinataire propre. La colonne id_lang a pour rôle de relier la ligne de traduction à sa langue correspondante (1 pour l’anglais, 2 pour le français, etc., cela peut varier en fonction de vos paramètres).


[image: image] La table ps_contact_shop


Tableau 1.3 – La table ps_contact_shop









	
Nom du champ


	
Type


	
Autres informations





	
id_contact


	
Int(11)


	



	
id_shop


	
Int(11)


	





Cette table matérialise la relation many-to-many entre l’entité Contact et l’entité Shop. Elle relie chaque contact à chaque boutique dans laquelle il ou elle est disponible pour les visiteurs. La colonne id_contact est l’identifiant unique du contact correspondant, et id_shop l’identifiant unique de la boutique dans laquelle le contact sera disponible.

Comme vous l’aurez remarqué, dans PrestaShop, les tables ne sont pas reliées par des clés étrangères, bien que cela soit totalement justifié dans le cadre d’une relation many-to-many.

Cet exemple nous aura permis de comprendre concrètement comment les entités sont reliées et stockées dans la base de données.


[image: image] Conseil

Si vous souhaitez étudier l’intégralité des tables et leurs relations, sachez que la structure est disponible pendant l’étape d’installation, tant que le dossier /install est disponible (car il est recommandé de le supprimer une fois l’installation terminée), en suivant le chemin suivant : /install/data/db_structure.sql.



Étant donné que nous en savons davantage sur le mode de stockage et la localisation des données dans la base, concentrons-nous maintenant sur comment ces entités sont codées en PHP, ce qui nous permettra ensuite de mieux les gérer.






1.3 Gestion des données simplifiée à l’aide de la classe ObjectModel


En réalité, PrestaShop est ni plus ni moins qu’un ensemble de fichiers PHP, de templates et d’assets (comme les fichiers images, les fichiers JavaScript et les feuilles de style CSS) utilisés conjointement pour générer un système de vente en ligne. Plus spécifiquement, au sein des fichiers PHP, dans le dossier /classes/ObjetModel.php, vous trouverez la définition de la classe ObjectModel qui implémente l’interface EntityInterface définie dans le dossier /src/Core/Foundation/Database/EntityInterface.php comprenant les fonctions suivantes :


public static function getRepositoryClassName();

public function save();

public function delete();

public function hydrate(array $keyValueData);



La quasi-totalité des entités de données du système sont des classes filles d’ObjectModel qui contient toutes les fonctions nécessaires à la bonne gestion des données. En pratique, toutes les définitions des classes d’entités sont localisées dans le dossier /classes/NomDeLEntite.php. N’attendez pas et ouvrez en quelques-unes pour découvrir leur mécanique.

Revenons à la définition de la classe mère ObjectModel, vous y trouverez une variable de classe nommée $definition. C’est un Array qui contient tous les champs de métadonnées et propriétés de l’entité. En voici son squelette :


public static $definition = [

‘table’ => ‘nameofentity’,

‘primary’ => ‘id_nameofentity’,

‘multilang’ => true,//si l’entité n’a pas d’éléments à traduire dans

d’autres langues mettre false

‘multishop’ => true,//si l’entité n’est pas multiboutique mettre false

//’multilang_shop’ => true,

//Peut remplacer les deux champs précédents et les fixer à true

‘fields’ => array(

‘id_nameofentity’ => [‘type’ => self::TYPE_INT,

‘validate’ => ‘isUnsignedInt’],

‘field_name’ => [‘type’ => ... ],

....)

];



Dans chaque classe enfant d’ObjectModel, il conviendra de créer autant d’attributs que de champs à remplir composant l’entité à coder.

Par exemple, s’il existe un champ appelé field_name dans la base de données, il devra être codé dans la classe représentant notre entité comme suit :


public $field_name;



Comme vu précédemment, pour suivre les préceptes de l’interface EntityInterface, nous devons implémenter les trois méthodes suivantes dans notre classe d’entité :

✓ La méthode save() implémente l’insertion ou la mise à jour de la ligne de l’instance courante de l’entité dans la base de données.

✓ La méthode delete() supprime la ligne de l’instance courante de l’entité dans la base de données.

✓ La méthode hydrate() affecte à chaque attribut de l’instance de notre entité sa valeur correspondante, une valeur extraite de la ligne de la base de données. Cela permet une utilisation simple de l’objet représentant notre entité avec les bonnes valeurs.

Plus concrètement, après avoir défini une entité en ayant créé sa classe héritant d’ObjectModel, il sera possible de créer une nouvelle instance partout dans PrestaShop. Par exemple, pour créer une instance de l’entité nommée NameOfEntity, vous utiliserez le code suivant :


$entityInstance = new NameOfEntity();



Si vous souhaitez créer une instance de l’entité NameOfEntity en remplissant ses attributs automatiquement avec les valeurs correspondant à la ligne ayant id_nameofentity égal à la valeur de la variable $value_id_nameofentity, il conviendra d’utiliser le code suivant :


$entityInstanceHydrated = new NameOfEntity((int) $value_id_nameofentity);





Exercice


Pour vous exercer, essayez d’ouvrir une classe fille d’ObjectModel à partir du dossier /classes, et reconnaissez le modèle de conception que nous venons de découvrir.






1.4 Utilisation de la classe Db


Comme vous l’aurez remarqué en ouvrant quelques classes du dossier /classes, les classes filles d’ObjectModel utilisent la classe Db définie dans le fichier /classes/db/Db.php dans le but d’effectuer des actions de bas niveau dans la base de données comme les requêtes insert, update ou delete. Nous n’irons pas dans le détail de cette classe, retenez seulement que vous pouvez l’utiliser où vous le souhaitez en utilisant les blocs de code qui suivent. Ils vous permettront d’effectuer la majorité des actions de bas niveau dont vous aurez besoin en tant que développeur. Avant tout, il est nécessaire de récupérer une instance de cette classe Db comme suit.


/*Pour Instanciation de la classe Db avant de l’utiliser*/

$db = \Db::getInstance();



Le code suivant pourra être utilisé pour effectuer des requêtes SELECT.


/*Pour effectuer une requête SELECT avec _DB_PREFIX_ égal à une constante contenant la valeur du préfixe pour le nom des tables*/

$select_query = ‘SELECT * FROM `’ . _DB_PREFIX_ . ‘nameofentity` WHERE 1’;

$result = $db->executeS($select_query);

/*Pour récupérer la première ligne de résultat dans un array*/

$select_query = "SELECT `id_nameofentity`, `field_name` FROM `’ . _DB_ PREFIX_ . ‘nameofentity` WHERE 1";

$result = $db->getRow($request);



Le code suivant pourra être utilisé pour effectuer des requêtes INSERT, UPDATE et DELETE ou autres requêtes sur mesure.


/*Pour faire une requête INSERT, en utilisant la fonction pSQL() qui permet d’éviter les injections SQL entre autres risques*/

$result = $db->insert(‘nameofentity ‘,

[

//Ligne 1

[

‘field_name’ => pSQL(‘field_value’),

‘field_name’ => pSQL(‘field_value’),

],

//Ligne 2

[

‘field_name’ => pSQL(‘field_value’),

‘field_name’ => pSQL(‘field_value’),

]

]

);

/*Pour mettre à jour une ligne avec une requête UDPATE où id_nameofentity=2*/

$result = $db->update(‘nameofentity’, [

‘field_name’ => pSQL(‘field_value’),

‘field_name’ => pSQL(‘field_value’),

], ‘id_nameofentity = 2’, 1, true);

/* Pour supprimer la ligne avec id_nameofentity=2*/

$result = $db->delete(‘nameofentity’, ‘id_nameofentity = 2’);

/*Pour executer une requête personnalisée*/

$sql_query = "UPDATE `’ . _DB_PREFIX_ . ‘nameofentity` SET ` field_ name `= 3 WHERE `id_nameofentity `=2";

$result = $db->execute($sql_query);



Actuellement, la majorité des entités de PrestaShop sont encore des classes filles de la classe ObjectModel, ce qui permet de gérer l’interface avec la base de données en suivant le modèle illustré par la Figure 1.1.



[image: image]


Figure 1.1 – La gestion de l’interface avec la base de données dans PrestaShop.





Important


Ce mode de gestion des données utilisant la classe ObjectModel comme classe mère est un peu obsolète. Mais soyez rassurés, PrestaShop est en train de terminer sa migration vers un nouveau noyau basé sur Symfony, qui permet entre autres choses d’utiliser l’ORM Doctrine pour gérer les interactions entre la base de données et nos entités métier.



Maintenant que nous savons comment les données sont stockées et gérées, intéressons-nous à la manière dont les pages de la boutique (front-office, ou « FO ») et les pages de l’espace d’administration (back-office, ou « BO ») sont générées dans PrestaShop.





[image: image] 2. LES CLASSES DU NOYAU : FONCTIONNEMENT DU MODÈLE DE DÉVELOPPEMENT MVC


Partons maintenant à la découverte de la génération des pages de PrestaShop. Gardez en tête que nous allons pour le moment observer le système dans sa globalité, sans entrer dans le détail. Il ne faudra donc pas vous inquiéter si vous souhaitez en savoir plus, nous plongerons au cœur du système dans les Chapitres 3 et 4 ; vous verrez, ce sera bien plus technique !

Les pages du FO et du BO sont générées automatiquement par le noyau de PrestaShop. Comme dans la plupart des CMS connus, PrestaShop utilise un framework PHP sur mesure, appelé « Legacy » par les développeurs de la communauté open source PrestaShop. Legacy a évolué et s’est amélioré de version en version, de la première version de PrestaShop à la version 1.7, et évolue toujours pour faire face aux besoins immédiats des marchands. Mais les développeurs du noyau de PrestaShop ont décidé avec la communauté de migrer celui-ci vers un nouveau framework basé sur le célèbre Symfony. La robustesse et l’efficience de ce framework permettront de lui déléguer toutes les tâches principales génériques dont le système a besoin, comme la gestion de la sécurité et des interfaces avec la base de données, la génération de formulaire et toutes les fonctionnalités principales proposées par Symfony. Cela permettra aux développeurs de la communauté open source de se focaliser davantage sur les besoins métiers liés au commerce en ligne.



2.1 Présentation du noyau Legacy et de sa structure MVC


Le noyau Legacy est basé sur un modèle MVC. Si vous ne connaissez pas encore ce modèle de développement, rappelez-vous seulement que chaque page du système est générée par un « contrôleur » PHP. Celui-ci se sert d’un « modèle » d’objet pour récupérer ou modifier les données issues de la base de données ou venant d’ailleurs (via une API par exemple), et assure les tâches de calcul et de traitement de ces données pour les fournir à la « vue ». Le template de vue est responsable de l’aspect graphique et esthétique de la page générée.

Cela permet aux différents acteurs d’un projet de ne pas interférer. Les développeurs peuvent travailler sur les contrôleurs pendant que les data managers peuvent s’occuper du modèle. Les intégrateurs, eux créent les vues. De cette manière, il est possible également de modifier chaque tiers de la structure sans influer sur les autres ; un concept illustré par le diagramme de la Figure 1.2.
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Figure 1.2 – Le modèle de développement en MVC du noyau Legacy : le contrôleur appelle le ou les objets du modèle pour récupérer ou manipuler les données, il traite ensuite celles-ci pour les envoyer au modèle de vue qui lui permet de générer la page dans son état final.





Qu’est-ce que le noyau Legacy concrètement ?


Ce n’est en effet peut-être pas évident à comprendre ! En réalité, le noyau Legacy correspond à un ensemble de classes codées en PHP. Elles composent le framework de PrestaShop et sont majoritairement stockées dans les dossiers /classes et /controllers.








2.2 À la découverte de la migration du noyau


Comme vu précédemment, le vieux noyau Legacy est en cours de migration vers un nouveau basé sur Symfony. Cette migration a débuté par les pages du BO et se terminera par les pages du FO. La migration du FO ne démarrera qu’une fois les pages du BO entièrement migrées. C’est pourquoi quelques pages du BO continuent d’utiliser le noyau Legacy quand d’autres s’appuient sur Symfony (Figure 1.3). Toutes les pages du FO continuent d’utiliser encore le noyau Legacy sur les versions antérieures à la v.9.0.

Il est possible de savoir quelles pages du BO sont migrées ou non en observant leurs URLs : celles qui contiennent /index.php?controller=Admin ne sont pas encore migrées, tandis que celles contenant /index.php/ le sont déjà. Les pages migrées sous le nouveau noyau Symfony utilisent elles aussi une structure en MVC, cependant elles suivent les conventions de codage dictées par Symfony et utilisent un moteur de génération de vues différent.
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Figure 1.3 – La façon dont le système s’articule durant la phase de migration.



Même si Symfony est conçu pour s’appuyer sur la librairie Doctrine et ses entités pour gérer les interfaces avec la base de données, le CMS PrestaShop continue d’utiliser les classes filles d’ObjectModel. À terme, le noyau utilisera entièrement Doctrine, mais il faut d’ici là que la migration avance suffisamment. Le nouveau noyau de PrestaShop est positionné dans le dossier /src/. Nous verrons en détail dans le Chapitre 4 Le back-office comment cette migration s’effectue.

L’objectif de la migration est de supprimer à terme le noyau Legacy et de passer tout le système sous le noyau basé sur Symfony (Figure 1.4). Une fois que tout sera migré, toutes les pages du FO et du BO utiliseront le noyau Symfony et le système pourra alors utiliser Doctrine. Cette phase de migration longue et fastidieuse est en cours, et la communauté y travaille fortement. Espérons qu’elle se termine à la v10.0.
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Figure 1.4 – La façon dont le système fonctionnera à la fin de la phase de migration.




En résumé

Dans ce chapitre, nous avons découvert que toutes les données étaient stockées dans des tables MySQL. Les entités du noyau Legacy sont stockées dans le dossier /classes/ et chaque entité est codée en une classe fille d’ObjectModel.

Nous avons également vu que la classe Db était chargée de manipuler les données au sein de la base. Le noyau est un ensemble d’objets permettant la génération des pages du FO et du BO, celui-ci s’appuyant sur le design pattern MVC. Le noyau Legacy continue de générer certaines pages du BO et toutes les pages du FO, alors que certaines autres pages du BO utilisent déjà le nouveau noyau Symfony. Les interfaces avec la base de données sont toujours basées sur des entités filles de la classe ObjectModel et cela durera tout au long de la migration.

Nous savons donc maintenant comment les données sont gérées et comment le noyau est conçu. D’un point de vue global nous savons comment chaque page est générée. Dans le chapitre suivant, nous découvrirons comment PrestaShop est initialisé, que ce soit dans le FO ou le BO. Nous verrons également comment les variables globales sont créées, et comment gérer manuellement les variables de paramétrage des accès à la base de données.
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